Rapport  d’activités 2005 de la bibliothèque municipale de Saint-Apollinaire-de-Rias
Le service de prêt 
83 personnes sont inscrites à la bibliothèque : 53 empruntent des livres régulièrement (peu ou beaucoup suivant les situations), 30 ont seulement pris 1 livre ou  2,  ou viennent  pendant les vacances. Dans les habitués on retrouve : 7 enfants, 22 adolescents ou jeunes adultes, 23 retraités.
Quelques vacanciers sont venus cet été et aussi un camp d’enfants qui a emprunté une caisse de livres pendant une semaine (50 livres sont sortis pendant cette période)

Certaines personnes venant travailler sur les ordinateurs en profitent aussi parfois pour faire un tour dans les rayons et consulter les livres.

Enfin la bibliothèque est largement utilisée lors des diverses animations, notamment lors des ateliers d’écriture.

Les fonds de documents :
600 livres environ sont prêtés par la BDP et sont renouvelés 3 ou 4 fois par an par le bibliobus.

Dans les livres donnés ont été enregistrés environ :

- 35 livres pour enfants,                                - 600 romans                                         - 50 documentaires ou biographies.
D’autres livres donnés restent encore à répertorier surtout des livres de poche. Le conseil général a versé une subvention de 1600 euros pour acheter des livres qui ont été choisis avec l’aide des bibliothécaires de la BDP, couverts et répertoriés par la BDP aussi ( la liste peut en être consultée à la bibliothèque).

Une subvention de 1000 euros a été versée par la municipalité pour la  bibliothèque et le PAPI. La moitié de cette somme a servi à l’achat de livres : ceux-ci sont achetés, après consultation des utilisateurs,  certains sont mis en rayon, les autres le seront dans les jours qui viennent (la liste sera aussi à la bibliothèque). Les autres 500 € ont permis de faire des tirages de documents téléchargés sur Internet, des duplications de documents de notre fond propre  ou  autres prestations au service des utilisateurs de la bibliothèque .
A cet égard, il parait particulièrement intéressant que la bibliothèque ne soit pas un simple de lieu de prêt mais aussi un lieu de travail. Les fonds de livres prêtés par la BDP lors des expositions, comme celle sur la résistance 1939-1945, généralement très appréciés, donnent ainsi lieu à un travail sur place ; les visiteurs après prise des note, relèvent généralement les références bibliographiques qui les intéressent pour se procurer ultérieurement les ouvrages.

Enfin de nombreux classeurs avec des documents ou reproductions de documents, textuels ou iconographiques, enrichissent  le fond propre (liés notamment à l’opération « Enquêtes sur les Mémoires de la Résistance », aidée par la DRAC Rhône-Alpes, ou aux autres recherches et investigations sur le patrimoine humain local et leur valorisation, aidées par la Région Rhône-Alpes et le Conseil Général de l’Ardèche)

Sylvette Béraud-Williams  souligne l’importance de cette fonction de la bibliothèque  - lieu de diffusion et de conservation des publications : « Toute l'iconographie et les copies de documents recueillis dans le cadre de la commission collecte sont rassemblés et mis à la disposition du public qui peut les trouver dans des classeurs disposés à la bibliothèque laquelle semble être le lieu le plus approprié pour ce rôle de diffusion et de conservation de la mémoire mais aussi des réalisations diverses des autres commissions. »

Enfin, il faut ajouter qu’un certain nombre de livres dédicacés pour les lecteurs de l
a bibliothèque, ou rares, de documents,  donnés par leurs auteurs lorsqu’ils viennent animer des ateliers  ou témoigner dans le cadre d’enquêtes en cours, ou achetés par l’association pour la bibliothèque, apportent une note originale et appréciée à la valorisation du livre, comme les éventuelles revues de presse (Une lectrice devant la page de Libération consacrée à David Dumortier : « et dire qu’il était là, à côté de moi, à St Apo, j’en reviens pas… »). Des auteurs vivants, jeunes, une littérature qui cherche et vit…

Le matériel :
2 nouvelles étagères ont été prêtées par la BDP cette année.
Pendant les 6 derniers mois, nous avons noté les livres empruntés les mardi et jeudi. Voici les résultats :

-Pour les adultes : 34 documentaires, 113 BD et 93 romans

Pour les enfants et ados, 22 documentaires, 184 BD,  13 romans junior et 106 albums

Donc au total de 515 livres empruntés.
D’autres livres ont été empruntés pour la journée ou le week-end, lors des stages, essentiellement par des adultes ou adolescents. Il s’agit essentiellement de livres de poésie (contemporaine), de livres sur les arts plastiques et visuels, de livres concernant le patrimoine et l’histoire, des publications de l’association (poésie, histoire, littérature)                                                                                                                                                         
L’animation de la bibliothèque :

Les 8 et 9 Janvier, la nuit de la BD a amené environ 120 visiteurs  et nous a permis de profiter d’un stock important de Bandes Dessinées prêtées par la BDP, d’autres bibliothèques et des particuliers). Une  rencontre très riche a eu lieu avec un jeune auteur, Arnü West qui a parlé de la manière dont il travaillait et animé un atelier de dessin. A noter aussi la  projection d’une BD de Chandel, très suivie… et la naissance de l’idée de faire venir les «Quéteux »
Le 26 janvier, Frédéric Mouriès a présenté son premier roman : « Oscar ». La présentation a été suivie de la lecture d’extraits, et d’une discussion sur mémoire et écriture… (une cinquantaine de participants)
Le 19 mars, il y a eu présentation,  non pas d’un livre,  mais de poèmes regroupés dans « les sentiers de la Liberté » par les comédiens de la Lermuze,  suivie d’une mise en voix et en espace de leurs textes par les stagiaires des Rias intégrant la  projection d’un  diaporama. (stage préalable en bibliothèque, le 26 février, avec les comédiens pour préparer les mises en voix indiduelles ou en groupes de textes écrits par les stagiaires)
Les 25, 26, 27 mars : rencontre avec un peintre et  ateliers de création plastique - réflexion sur mémoire, image, rapports image/image, image et mémoire,  et création plastique, avec recherches plastiques in situ (gué de Vaussèche où fut arrêté P.Durand) puis en atelier. 
Atelier mise en voix et en espace le 16 avril pour choix et diction  de textes extraits des affiches originales de la période 1848-1851 en Ardèche (« Histoire d’un coup d’Etat raconté par ses affiches et vu de Silhac ») avant mise en scène et tournage du film. Exposition de rares  livres sur la période. Publication de la brochure d’Alain Delarbre et du DVD avec le film.
Travail des commissions arts plastiques et écriture le 2 mai pour choix des images et textes pour la 1ère publication poésie « Miettes de Résistances ». Nouvelles séances de travail sur les maquettes les 4 et 5 juillet.
Le 18 juillet, travail de la commission collecte : tri de documents répondant au texte des interviews  pour l’exposition  « Entre fatalisme et résistances, mémoires de la période 1939-1944 sur le plateau de Vernoux  ».

Premier découpage des textes, regroupement conceptuel, enchaînements…Travail qui se poursuivre jusqu’à la fin septembre.

Le 19 juillet, rencontre avec Frédéric Mouriès : exposé, puis discussion sur l’écriture romanesque à partir de documents historiques ou ethnologiques. A partir de là, projet de publication d’une brochure…
De mi juillet à mi août, exposition sur les métiers artisanaux d’ artistes ou artisans locaux  et  documents sur le thème  ( 114 visiteurs  de la région ou de passage)

Le 23 aôut : inauguration de l’exposition  des photos de Camargue (balade photos de juin dans les manades et au Cercle d’Art Contemporain du Cailar). Autre patrimoine.  Projection de diaporamas.

Les 3 et 4 septembre, ateliers d’écriture avec David Dumortier, poète. 

Du 30 septembre au 2 novembre et plus,  « Entre fatalisme et résistances, mémoires de la période 1939-1944 sur le plateau de Vernoux  », (2) exposition d’une synthèse de la collecte en cours, d’objets, d’affiches, journaux et nouveau recueil de données, au Temple (plus de 400 visiteurs). En bibliothèque, exposition de livres sur la période et  exposition de photos d’Auschwitz prêtée par les lycéens du Cheylard.  Recherche toujours en cours sur la réappropriation des valeurs de résistance par les nouvelles générations  (avec aide de la DRAC ). De plus, dans ce cadre, le 1/10, nouvelle rencontre avec Arnü West qui a présenté sa BD sur la seconde guerre mondiale dont la publication est imminente…
Le 14 octobre, à l’occasion de « Lire en fête », Jean-Pascal Dubost a animé une soirée  poésie avec pour thème : « Le temps ». Les 15 et 26 octobre, puis 11 et 12 novembre, ateliers de réécriture et d’écriture avec lui en bibliothèque (stratégies et méthodes de réécriture, investigations aussi à partir de mots oubliés, mots d’autrefois…) 

A noter aussi que pour Lire en fête, deux animatrices, invitées par la bibliothèque de Silhac sont allées y lire des poèmes écrits en atelier d’écriture.

Le 10 décembre, présentation à plusieurs voix, en bibliothèque, après travail avec un comédien le matin, de larges extraits du livre de Fatima Mana, « L’arbre précautieux de Combier », récit de fiction se rapportant à l’ « être de l’Assistance » dans nos campagnes  Intervention de S.Béraud-Williams sur l’ « assistance ». De 80 à 100 personnes.

Enfin, les 22 octobre, 26 novembre et 17 décembre, atelier « Parlarem nostra lenga » avec Louise Ferrer, en bibliothèque, et émergence quant aux besoins de livres, notamment dictionnaires…

Conclusion : 

L’analyse de ces activités montre l’importance des présentations de livres, et des mises voix., mais surtout des ateliers d’écriture. Comme le dit Geneviève Gréco : « C’est enrichissant, on fait des choses qu’on ne fait pas tous les jours. Après on ne lit plus de la même façon, on lit comme si on racontait…Maintenant, même en lisant, on y met une intonation, l’écriture et la réécriture, lire ce qu’on a fait : on a une autre approche de ce qu’on lit… »
 Les ateliers tenus régulièrement avec deux jeunes poètes qui comptent dans la création mondiale contemporaine ont été un succès à la fois par les productions - richesse, diversité, prolongements-  par la satisfaction des participants et les liens tissés entre tous. Les inscriptions à la bibliothèque ont été significatives -la quasi-totalité des participants. De plus le recours aux livres durant l’atelier est  important  : lectures du poète, recherches dans les rayons, emprunt bref d’un livre comme point de départ ou moyen d’enrichissement de l’écriture personnelle.  La bibliothèque a vraiment vécu et bien vécu pendant ces ateliers denses et studieux. Elle vit aussi lors des réunions de commissions -ethnologique, historique, artistiques, avec les recherches documentaires notamment. Et il y a certainement des liens à resserrer encore entre cette vie des ateliers et commissions, l’offre en bibliothèque et les modalités de consultation et d’utilisation. 
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